
<, >mmeaît il s y pcit* U mi pro t i taear e eti le rspte. Prtede.Ze-vous me te faire Seigurtelie, et stin U.biI préS.e eI. ei5, et

à parler nu soir à tes o riers, rs le. bird acheter oa gré mal gt ? m.unieuant faueudoa qu'on .
de la route, lorsq'd vit venir à lui 'un rh -Dieu voous bénisse, un'sieu, Dieu vous
dais tout dlég.eiuill.é, avec des brogues béiusse ! C'e.st quasi pousr rieu qpîe j'veuts
blanches de pouîs ère, des bas sans pied, le lai>ns. Reste donc tranquille, la cra- (f au ps-xhain owmwu..)

de culutteu rapjiêcée, u:.ac b4 toijeneà 1turt ! t'es pas a plso .e tu vas cntue dans

- t ! "iMd res, une gse hemise ouv.rte- une rnnmaann e uVs un plaisir d'avoir
lassant voir un cou d'un jtune rouge tanné affaire à l'honorable gentleman, anglais. Il

- r Ie %èeilun e4 gen puos de e test pa. omme ces vilain&s-randais qui
PHIL PURCEL, LE PGC R ul 4 s iers, et .wîêuoÉle de fA xwus enlèvent l'dessus d'un. mauvais schel-

(Suite.) pa antomer da il.. l tens.it de Ig'et payent leints de.ttes avec le rt ste.
matgtfehe , autie-dorde en paille • J PaA Ileter à%hi grande maison à-ba.,

Unt beau jour, Phil se déeåa à fair n tachée à une des jambes de derrière d'un rot' Honneur; Pportier m'laissera ben n-
toiurnéç enAngleterre, e. pour la rendre c11 pe.» , g it-*da jdiht daisls iroite trer..l
plus productive, il résbttdeac1ëtèr'in trou- un gourdin dont il aijist sa MarChe, (ui -Sur ma foi, la plaisnteriu est

j 4St enfe¶Ons rVOnIs-d'é4e1%- semibiait fort pénible. Lorsqu'il fut à la dit le gentleran, cédant l'importunité
Il les acheta aussi bon marché que lossiWle, hauteur da genttema,,il arrêta son.cochort, vous me forcez d'acheter ce donis je n'ai pas
et partit avee 1üteotin de mesurer ,>u qui instiwtivemet se. mit à tondee Pherbe be-soin.
habileté contre celle des getis du Yorkshie. au bord-de la route. -Vous en aurez besoin d'ben d'autres
1l emn.enait diplus, dans ut' but que Qt<us b Oh ! dit-il en s'essuyait le front avec si, ciuine je 1'esîéronis, Dieu vous prête
expliquet-od&dstard pt petit cOo 4q4'd le parement de sa manche, maudit Cochon ! une lon.ue vie. Viens, ta.créature, v ens
s'était donnt beaup4 uil de peine à élever. tui Me tueras. Peut-être beinaDieu béMnsse tu peux hen (ire que t'es du bonheur

La traxersée 1i'offrit rien de renaçqua- Vot' llonneur, que vous voudrrz. m'acheter tio s ras si ben ici dver Son Honneur, qu'
ble, si ce n'est que tout ce qu'il y, ayai cd petit cochon que v'là, Le l'duuiimrous avant peu lus n'te renonutitras pas tuJ-mérlL,

tre ivaits à bord eut le mal , mer, pour un morceau le pain, mti'sieu, car tout plise au ciel !"
excepté les éochons. Même puur eux, ce que j'oulons, c'est. d'm'eu défire. Il se mit ussitô.t a conduire sa.h ète vers
toutefois, le thangrnent-était d.ésagréable, , l'iens-tai donc, tu vois ben que j'sommes en la maison d'un, air (le simplicité qui en au-
cuir étre 'fermés à fond de caleétat. une convenation avec Soa lonneur. rait imposé au plus liu. Lorsqiul y arrval,
privaùon' de liberté qui ne pouv.ait leur -Vous 4tes Irlandais ? demanda le gent- le propriétaire l'y avajt.dévanucé, ayant pris
plaire, frais venus qu'ils éêaient de leur col- leman. u i seaier qui abrégeait la distance, et
linte natales. Mais cette perte de la. liber- -Oui, m'esieu ; du Connaught, Vot' disait à su. temme :

té,.qu'ils sentaient eu patriotes, n'entrauna Honneur et j'la vendrons bon marché, la "-Ma chère, venez voJ Parquisition
pas celle de l'appétit:. la mort seule pou- créature. Tiens-ti, donc, brigand ! qu'un irlandais. m'a îpositivenent torcé de
voit leur rivir ce dernier droit de cochon. -Je n'ai pas besoin de votre cochon, fare.. Cet, homme est bien, le plus grand.

Arrivé à terre, Phil, prenant un air de moa, brave hioane, " repartit l'Anglais,. iiais que j'aie jamais vu."
simplicité stupi le,, les vendit le double de sans avoir hi curiosité de s'iiformer cona La curiosité de l tenme fut plus facile
cequ'ils valaienten Jrlande à uta.màrchamnL inenLilse trouvait avoir à.vendre une pa-. âexciter que ceLle du mari. Elle était
dm torkghire, qui,,à les voir dévorer, crut. redie marchandise. avec gpelq>es damxtes gqui lui faisaient visite
quils, étaient affamés et qu'il pour.ait les " Vois en ratfoierez en un rien de temps,. elles vinrent toutes pour se divertiraux dé-
engraisser très-vite. Voilà donc ses. cor m'sieu. Les eaux grasses de vot' cuisine pens de l'hlaundauis.

kons installési.ans une étable plus coifor- en feront une vraie beauté ; avec ça vos " George, mon ami, est-ce que le co.hon
table que les chaumrièresdes infortunés tr- domestiques.n'auront.plusbesoiude balayer. aussi vient tl'irlante?
Landais, et abondamment pour-vus d'une U ne laissera rien traîtier par terre-, i'ayez -de we sais pas,. Ma chètre ;.mais je le
nourriture à faire.envie au, pauvre Paddy pas d'crainte. J'vous laisserois lacréature croirais à,sa hmiagreur..
lui-même. Mais le lendemain matin, lors-. pour plus que sa valeur, n'sieu. -its-moi, quel, est vout nota ? de-

que leur nouveau maître entra. chez, eux -Plus! Vous voulez dire moins, je sup- manida la daune.
pour savoir commeni ils. avaieut passé la pose, Paddy. -Phadrumshagli CorfufUe,, sauf Vot'
nuit, les auge.a!étaientl>asseulement vide,. -Plus ou- mOins, ça c'sera toujours. un. u Honeur : mon père portait le même nom.
l'étable l'était aussi. Ul se grattait lis tête fameux. marché. Tiens toi donc ! ne peux tu pas rester Iran-
en se demandant où ils avaient pu se four.- -Mais je, n'ai aucun besoin de cochons. quille, quaan.d.tu me vois en. conversation
5er, lorsqu.il entenudit un tapage .etfroyable., Jen suis abouadaament pourvu. Adressez- avec la beauté di inonde.
Tout le pays était sens dessus dessous. vous alleurs. -Ce pauvre homie! i n'est- pas aussi
Les cochons avaient sauté une paliesade de -C'est, pas à vous que j'voudrions men- sauvage que j'aurais cria.
quatre pieds de haut,. comme de vrais cha- tir, msieu ; pour la propreté et pour la -Oui vraiment, il est plus appriroi«sé
nois, et ils avaient passé la nuit à. ravager j décence, la créature n'a pas sa pareille. qµe .e ni m'y attendais, dit Un bel esprit

la campagne. Les propriétaires furieu& Quand aile s'ra aux matins de vot' dame,.' femelle.
étaient à leur poursuite, et avaient lâché si a-le a autant dù bonté dans la figure qµe -Où avez-vous eu ce cochons?- et com-
sur eux tons leurs chiens. Mais les drôles le beau tmonsieu qu'est son mari! Oi faut- ment se fait-il que-vous ayez.à le. vendre si
auraient défié le diable, aU cuibat comme il que .counduisions l'aninal, Vot' HoLineur ? loit de chez. vous?
à la course ; ils essoufflèrent, ils. ciLbimtè. -Nulle part. Je n>ai pas de temps à -l n'est pas à vendre, malady, sépliqua
tent bates et gens,.et,. après s'être signalés perdre - passez votre chemin. Phil, étudant la. première q.uestilii. Le
par mille exploits, ils se rassemblèrent et -Merci, Vot' Honneur. C'est pas moi maître que voici,-que. Dieu Pbénisse et
rep it ent à toutes jambes, mais en bon ortre,. qui voulrais vous t'nir le bec dans l'eau vous l'conserve, inailiune ! c'est lait qu'a su
le chemin de ltur. maison, dont ils franebhi pour une tmiisere. J'vous le laissons pour se choisir une- lemn.ite, ee qu'e.t beeu digne

reit ?es palissades avec une aisance incro- ce que vous voudrez au-dessus d'une. livre ý d'eu avoir une pareille ! et d'avtu.r toute
yable. c'est ue domiée, mais je n'savons pasttre une maisonniée de beaux. enas f! El pour-

Pendant que. cette, scène se, passa't, Phiî dur avec iai geietleinan. quoi pas ? c'est ben dans les décret, de la
s'é.ait remis en. route pour tâcher le se <lé- -Vous perdez voire peine, mon cher ; Providence, étant tous.les- deux si bedax !

aire dlu 'oeLbn 'qui hi re-s.ait ; et 'ai pi bes0ii dc vVous -10 1ïJIs1i* I m iare a ieté une rivre, Vot
' ~ ~ ~ <~ &, 'tU<O~.M s fai ti W1~ue-lve


